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B  ien chers Fidèles,  

Dans une lettre adressée au sous-

préfet de Saint-Malo, le maire de 
Saint-Servan lance un véritable cri de 
détresse : sur une population de 9 948 
habitants, 3500 vivent dans la misère. 
Il estime que dans l’année, leur 
nombre dépassera 4000 car le 
chômage augmente.  
 

Le journal Le Dinannais a publié une 
étude sur la pauvreté en Bretagne où 
il est écrit que la ville de Saint-
Servan tient tous les records de 
pauvres inscrits au Bureau de 
Bienfaisance.  
 

L’article est du... 1er mars 1846 et la 
lettre du maire du 26 janvier 1838 (1). 
 

Dieu interviendra pour mettre fin à 
cette situation en suscitant à Saint-
Servan même, Jeanne Jugan, la 
fondatrice des Petites Sœurs des 
Pauvres, congrégation qui connaîtra 
un grand succès. 
 

Combien Dieu s’occupe de nous 
quand on s’occupe de Lui ! Jeanne 
Jugan en fit l’expérience, comme les 
autres saints re-bâtisseurs de l’Eglise 
de France au XIXe siècle ou bien les 
grands saints réformateurs du XVIe 
siècle suscités par Dieu pour contrer 
la révolution protestante 

La Providence de Dieu ne s’étend pas 
seulement à nos nécessités les plus 
extrêmes, mais Dieu nous donne 
même le superflu, juste pour nous 
faire plaisir et nous montrer combien 
tout ce que nous faisons Lui tient à 
cœur.  
 

Lorsque nous étions à Tynong, en 
Australie, nous organisions de temps 
à autre une excursion à vélo ouverte à 
tous. Il y avait jusqu’à une 
soixantaine de fidèles avec leurs 
enfants qui participait à ces sorties 
bien sympathiques qui finissaient 
toujours  par un festin de glaces pour 
couronner un moment privilégié en 
famille, la grande famille paroissiale.  
 

Lors de la dernière excursion, nous 
prîmes un bateau pour découvrir les 
chemins restés un peu sauvages 
d’une île dans la région de 
Melbourne.  
 

En fin de journée nous étions bien 
fatigués et avant de retourner au 
bateau, chacun se délassait sur une 
esplanade isolée près de la mer.  
 

Une de nos fidèles, Mme Stephens, 
mère de notre abbé Todd en poste en 
Australie, se tourna vers moi et me 
dit : « Nous n’aurons pas de glaces 
aujourd’hui, nous sommes trop loin 
de tout magasin ; la coutume est 
brisée ».  
 

Elle avait à peine fini sa phrase 
lorsqu’un camion frigorique apparut 
dans la rue et s’approcha de nous. Un 
grand esquimau Magnum était en 
photo sur le côté. Le chauffeur 
descendit du camion et nous dit : 
« C’est un camion de promotion. 
Vous avez droit à des glaces gratuites 
à volonté. »  
 

Il ne fallut pas longtemps à toute 
notre troupe pour s’agglutiner autour 
du véhicule et recevoir avec 
enthousiasme ce cadeau du Ciel.  
 

Mme Stephens prit son esquimau et 
se tourna vers moi en disant : « Eh 
bien, il n’y a que le bon Jésus pour 
faire de telles choses !» 

 

Abbé  Fabrice Loschi 
 

(1) Mgr Francis Trochu, Jeanne 
Jugan, Editions Via Romana, 2009 

Le Bon Pasteur 

Philippe de Champaigne, XVIIe 
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Les 20 ans de la chapelle Sainte-Anne de Saint-Malo 

 

En cette année 2022, nous fêtons les vingt ans de la réouverture au 
culte de la chapelle Sainte-Anne de Saint-Malo. Pour fêter dignement 
ce bel anniversaire, notre Supérieur de District, M. l’abbé de Jorna, 
célébrera une messe d’action de grâces à la chapelle Sainte-Anne, à 
10h, le dimanche 02 octobre prochain. Vous pouvez déjà réserver 
cette date pour venir nombreux entourer notre Supérieur de District et 
vous joindre ainsi à notre action de grâces. 
 

A l’occasion de cet anniversaire, plusieurs fidèles forment le projet 
d’éditer une petite brochure sur l’historique de la chapelle Sainte-

Anne ; ils font appel à tous les fidèles qui pourraient leur procurer des 
documents anciens sur ce sujet : photographies, cartes postales ou 
plans, ainsi que d’anciens textes ou articles de journaux locaux. Si 
vous avez de tels documents, nous vous remercions de vous faire 
connaître auprès de M. l’abbé Delestre, ou auprès du Prieuré de 
Lanvallay. 

Dimanche des Rameaux à la 
chapelle Sainte-Anne - 10 avril 2022 

Rien de nouveau sous le soleil… 

 

Mode alimentaire 

 

« Cependant, ils ne mangent pas de viande, car, disent-ils, la substance divine est incompatible avec 
n’importe quel mort ou tué (…) [Ils] ne se servent pas davantage de lait, quoiqu’on le suce ou qu’on le 
tire d’un animal vivant (…), ils ne boivent pas de vin, parce que c’est le fiel du prince des ténèbres (…) 
[Ils] éprouvent une sorte de torture dès qu’ils voient cueillir une herbe ou couper un arbre ; en consé-
quence, il n’est pas permis chez eux, même de défricher un champ ; on doit, ô folie ! Regarder comme 
entaché d’homicide, l’art le plus innocent de tous, l’agriculture (…) ». 
Qui sont ces « Ils » ? Les Végans ? Les Verts ? Non, ce sont les Manichéens et ces lignes sont de saint 
Augustin dans son traité Des Hérésies, Chap 46, écrit entre 391 et 395 ap. JC (In Saint Augustin, Ser-
mons sur l’Ecriture, Editons Bouquins, 2014). 
 

Crise de société 

 

« Mais si j'avais des peines qui sont inconnues de l'enfance nouvelle, j'avais aussi quelques plaisirs 
qu'elle ignore. On ne sait plus ce que c'est que ces solennités de religion et de famille où la patrie entière 
et le Dieu de cette patrie avaient l'air de se réjouir ; Noël, le premier de l'an, les Rois, Pâques, la Pente-
côte, la Saint−Jean étaient pour moi−même des jours de prospérité ». François-René de Chateaubriand, 
Mémoires d’Outre-Tombe, Livre I, Chap IV. 
 

«L’Eglise, ce bel héritage du Sauveur, qu’il avait acquis au pris de tout son sang, a été ravagée, de nos 
jours d’une manière cruelle. Cette épouse chérie du Fils de Dieu ne lui enfante presque plus que des 
monstres. L’ingratitude des hommes est à son comble ; l’apostasie, bientôt générale : et à part le sacré 
dépôt qui sera toujours conservé intact jusqu’à la fin des siècles, il ne reste plus du christianisme que les 
traces de ce qu’il a été. » (Saint Eugène de Mazenod, Nota bene aux règles de la congrégation des Oblats 
de Marie Immaculée – septembre 1818) 
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L’ennui 
La liturgie pascale élève les 
cœurs vers le Ciel où ils seront 
comblés au-delà de toute attente. 
Elle rappelle que le Christ 
ressuscité demeure dans l’Église 
jusqu’à la fin des siècles pour 
que, par Lui, les chrétiens 
puissent, eux aussi, remporter la 
victoire sur la mort et le péché. 
Notre-Seigneur donne sa paix au 
sein même des tribulations qu’il 
faut traverser à son exemple pour 
le rejoindre dans l’éternité. 
 

Ce temps liturgique ne peut 
pourtant pas durer toute l’année, 
sinon il perdrait une grande partie 
de sa force. Pour qu’une âme se 
laisse émouvoir par de si nobles 
motifs, il faut que ceux-ci soient 
rassemblés de manière inhabituelle. Ce 
qui concourt à la joie pascale, 
c’est certes l’inaltérabilité de la 
victoire célébrée, mais c’est aussi 
le contraste avec les thèmes du 
carême.  
 

Le bouleversement liturgique que 
constitue la vigile pascale est une 
avancée vers la lumière et une 
métamorphose. La nature 
humaine se fatiguerait à toujours 
considérer les mêmes choses, 
fussent-elles joyeuses en elles-

mêmes. Le besoin de nouveauté, 
que saint Jérôme jugeait si 
sévèrement jusqu’à voir en lui 
comme le huitième vice capital, 
est certainement légitime dans 
son fondement, et l’Église, en 
réjouissant ses enfants par la 
diversité des fêtes du cycle 
liturgique, ne fait qu’imiter le 
Créateur qui a voulu donner « aux 
heures leur variété pour alléger 
l’ennui » (hymne du dimanche à 
Laudes).  
 

L’intelligence humaine qui 
voudrait voir la vérité dans toute 
sa plénitude ne peut être comblée 
par la connaissance d’aucun 
aspect du réel, quel qu’il soit.  
 

La vérité révélée elle-même, dans 
la mesure où elle n’est saisie que 
par la foi à travers des 
propositions distinctes, ne 

parvient pas à apaiser les désirs 
de l’âme. Paradoxalement, il faut 
considérer des objets variés pour 
produire un certain repos 
intérieur. 
 

L’insatisfaction de l’âme peut 
d’ailleurs lui être bénéfique. Pour 
le bien comprendre, il importe de 
faire une distinction entre deux 
sortes d’ennuis. L’une est le fait 
du désœuvrement et de 
l’oisiveté ; elle est peccamineuse 
aussi bien parce qu’elle ne peut 
exister sans une faute d’omission 
dans l’accomplissement du devoir 
d’état ou dans la pratique de la 
charité, que parce qu’elle place 
l’âme dans une dangereuse 
occasion de péché.  
 

L’autre est la conséquence de la 
routine liée à la nature corporelle 
de l’homme : tous les jours — ou 
à intervalles réguliers — il faut 
recommencer des tâches indispensables à la 
vie humaine.  
 

Cette deuxième espèce d’ennui 
doit, elle aussi, être repoussée : 
c’est ainsi que l’Église, dans son 
office en l’honneur d’un martyr, 
demande que celui-ci « chasse 
l’ennui de la vie » (hymne de 
Laudes).  
 

Il ne s’agit pas de se dispenser 
des œuvres indispensables à la vie 
humaine, mais plutôt de s’élever 
au dessus des contingences pour 
que l’âme créée pour Dieu se 
repose en Lui ! En effet toutes les 
méthodes pour dissiper l’ennui ne 
sont pas bonnes !  
 

Le simple fait de se distraire pour 
« passer le temps » n’est pas la 
garantie d’un profit vraiment 
satisfaisant et ne produit pas une 
croissance dans la vertu, même si 
certains péchés peuvent être ainsi 
matériellement évités.  
 

Les machines modernes qui 
proposent immédiatement des 
jeux, des informations et des 
images nouvelles ne contribuent 
généralement pas à fortifier les 

cœurs dans l’amour de la vérité et 
dans le bien !  
 

Au contraire, la dépendance dans 
laquelle certaines âmes se laissent 
enfermer, en particulier par 
l’usage des téléphones portables, 
constitue un obstacle formidable 
au développement de la vie 
humaine et spirituelle. 
 

Pour mieux voir la bonne manière 
d’échapper à l’ennui inhérent à la 
vie humaine, il faut connaître le 
double profit qui peut en être 
retiré. Le premier est de 
développer l’imagination comme 
l’esprit d’initiative. S’il faut, par 
exemple, veiller à ce que les 
enfants ne soient jamais oisifs, 
c’est pour leur apprendre à 
s’occuper eux-mêmes.  
 

C’est certainement un très bon 
signe de constater qu’ils sont 
capables de s’amuser avec 
quelques objets très simples et 
d’inventer de nouveaux jeux. Le 
deuxième fruit — plus spirituel et 
encore plus important — que 
l’âme peut retirer de l’ennui, est 
une élévation aux raisons ultimes 
de la vie humaine par la 
contemplation et la prière.  
 

Le retour quotidien des soins 
qu’il faut apporter à la santé du 
corps, la répétition que requiert 
tout apprentissage, l’effort 
nécessaire à l’organisation de 
n’importe quelle activité, les 
contretemps et les pertes de temps 
sont autant d’occasions non 
seulement de prier Dieu pour 
qu’Il veille par sa Providence sur 
les fragiles entreprises humaines, 
mais surtout de s’offrir soi-même 
dans l’immolation des aspirations 
légitimes à une vie plus simple et 
dans la soumission aux desseins 
divins.  
 

Bienheureux ennui qui rappelle à 
l’âme sa nature spirituelle et sa 
vocation à voir Dieu ! 
 

Abbé Thierry Gaudray 
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Atelier du Cœur Immaculé de Marie 

 

Les difficultés que rencontrent de nombreuses familles pour faire face aux frais de scolarité sont un souci pour les 
écoles et une charge permanente pour les parents. 
Conscients de cette situation et devant la détresse de certains parents, un petit groupe de personnes s’est mobilisé pour 
créer une œuvre qui viendrait directement en aide aux familles. 
C’est ainsi que le 22 août 2002 est né sous le vocable du « Cœur Immaculé de Marie » un atelier qui confectionne des 
objets de décoration et utilitaires des plus variés pour les vendre dans nos chapelles bretonnes ou lors de manifesta-
tions locales. 
L’atelier du Cœur Immaculé de Marie est une association Loi 1901. Plus de cent familles ont déjà été aidées depuis sa 
création.  
Pour tout renseignement, ou pour offrir ses services à cette noble cause, s’adresser à Mme Liliane Gruchet. 

Breizh’ Loc s’occupe 
de vous avec classe ! 
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Saint Joseph, Artisan aux multiples talents 
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“Les autres [saints] semblent avoir reçu de Dieu le 
pouvoir de nous assister dans une nécessité spéciale. 
Mais ce glorieux saint, je le sais par expérience, nous 
assiste dans tous nos besoins. (…) Une longue 
expérience, en effet, m'a montré les grâces qu'il nous 
obtient de Dieu. Je n'ai pas connu une seule personne, 
ayant pour lui une dévotion vraie et l'honorant d'un 
culte particulier, que je ne l'aie vue plus avancée dans 
la vertu. Il fait progresser d'une manière admirable les 
âmes qui se recommandent à lui. Depuis plusieurs 
années, ce me semble, je lui demande une grâce le jour 
de sa fête et je l'ai toujours obtenue et lorsque ma 
supplique est quelque peu de travers, il la redresse 
pour le plus grand bien de mon âme”. - Sainte Thérèse 
d'Avila  

---------- 

“Certains saints ont le privilège de nous accorder leur 
patronage avec une efficacité particulière pour certains 
besoins, mais pas pour d'autres ; mais notre saint 
patron saint Joseph a le pouvoir de nous assister dans 
tous les cas, dans toutes les nécessités, dans toutes les 
entreprises”. - Saint Thomas d'Aquin 

“Puisque nous devons tous mourir, nous devons 
entretenir une dévotion particulière envers saint 
Joseph, afin qu'il nous obtienne une mort heureuse. 
Tous les chrétiens le considèrent comme l'avocat des 
mourants qui l'ont honoré pendant leur vie, et cela 
pour trois raisons :  
 

Premièrement, parce que Jésus-Christ l'a aimé non 
seulement comme un ami, mais comme un père, et 
qu'à ce titre sa médiation est bien plus efficace que 
celle de tout autre saint.  
 

Deuxièmement, parce que saint Joseph a obtenu un 
pouvoir spécial contre les mauvais esprits, qui nous 
tentent avec une vigueur redoublée à l'heure de la 
mort.  
 

Troisièmement, l'assistance apportée à saint Joseph à 
sa mort par Jésus et Marie lui a obtenu le droit 
d'assurer à ses serviteurs une mort sainte et paisible. 
Ainsi, s'ils l'invoquent à l'heure de la mort, non 
seulement il les aidera, mais il leur obtiendra 
l'assistance de Jésus et de Marie”.  
- Saint Alphonse de Liguori  

Frère André, serviteur de saint Joseph 

Le frère André est né le 9 août 1845. 
Il est décédé le 6 janvier 1937, à l'âge 
de 92 ans, et plus d'un million de 
personnes assistèrent à sa veillée 
funèbre et à son enterrement. Son 
corps repose aujourd'hui dans une 
simple tombe dans la belle basilique 
de Saint-Joseph qu'il a construite (le 
plus grand sanctuaire en l’honneur de 
saint-Joseph au monde) qui s'élève 
gracieusement sur le Mont-Royal, au 
Canada. Voici quelques unes de ses maximes : 
 

"Je ne suis rien... seulement un outil dans les mains de 
la Providence, un humble instrument au service de 
saint Joseph".  
 

"Les gens sont stupides de penser que je peux faire 
des miracles. C'est Dieu et saint Joseph qui peuvent 
vous guérir, pas moi." 

 

La crise économique de 1929, qui toucha le Canada en 
1931, contraint à l'arrêt de la construction de la basilique. 
En 1936, les autorités de la Congrégation de Sainte-Croix 
organisèrent une réunion spéciale pour décider si le projet 
devait se poursuivre, d'autant plus que la neige et le gel 
menaçaient d'endommager la structure sans toit. Le 
provincial convoqua le frère André pour lui demander 
son avis. Le frère vieillissant se contenta de quelques 
mots : "Ce n'est pas mon œuvre, c'est l'œuvre de saint 
Joseph. Mettez une de ses statues au milieu du 
bâtiment. S'il veut un toit au-dessus de sa tête, il s'en 
chargera." Deux mois plus tard, la congrégation 
disposait des fonds nécessaires pour continuer à travailler 
sur la construction. 
 

"Il est surprenant que l'on me demande fréquemment 
des remèdes, mais rarement l'humilité et l'esprit de 
foi. Pourtant, ils sont si importants..." 

"Si l'âme est malade, il faut commencer par 
soigner l'âme."  
 

"Avez-vous la foi ? Croyez-vous que Dieu peut 
faire quelque chose pour vous ? Allez d’abord vous 
confesser au prêtre, allez communier et revenez me 
voir."  
 

"Les personnes qui souffrent ont quelque chose à 
offrir à Dieu. Quand elles réussissent à supporter 
leur souffrance, c'est un miracle quotidien." 

 

"Ne cherchez pas à ce que ces épreuves vous soient 
enlevées. Demandez plutôt la grâce de bien les 
supporter." 

 

“Vouloir écarter de sa route toute souffrance 
signifie se soustraire à une part essentielle de la vie 
humaine.” 
 

"Dieu est amour et il nous aime ; c'est le cœur de la 
foi chrétienne." 

Frère André 

Oratoire Saint-Joseph, Mont-Royal, Canada 
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Obsèques du Lieutenant-Colonel Armel de Charette de la Contrie 

Chère Madame, 
Chers Membres de la famille, 
Révérends Pères, Messieurs les abbés, 
Mes bien chers Frères, 
 

Quelques temps avant sa mort en 
1847, Marie-Louise de Habsbourg, 
duchesse de Parme, femme pleine de 
sagesse et de foi, écrivait : 

… « la vieillesse est rarement 
aimable ; parce que c’est l’époque de 
la vie où il n’est plus possible de 
cacher aucun défaut ; toutes les 
ressources pour faire illusion ont 
disparu, il ne reste que la réalité des 
sentiments et des vertus ; la plupart 
des caractères ont fait naufrage avant 
d’arriver à la fin de la vie, on ne voit 
souvent dans les personnes âgées que 
des âmes avilies et troublées, habitant 
comme des fantômes menaçants leurs 
corps à demi minés ; mais quand une 
noble vie a préparé la vieillesse ce 
n’est plus la décadence qu’elle 
rappelle, ce sont les premiers jours de 
l’immortalité (1).» 

L’immortalité… Ce fut la quête de 
toute une vie, la vie d’Armel de 
Charette. La quête de la vie éternelle. 
La foi fut la lumière qui l’a guidé 
toute sa vie. 

Armel de Charette naît le 25 
septembre 1937, le deuxième d’une 
famille de sept enfants, six garçons et 
une fille. Il passe deux ans en Algérie 
alors qu’il est fiancé. Au retour 
d’Algérie, il passe le concours de 
l’EMIA et rejoint Coëtquidan. Il se 
marie en 1963 avec Marie-Cécile le 
Segretain du Patis. Il aura huit 
enfants, six filles et deux garçons, 
dont l’un d’eux, Yann, meurt à la 
naissance, baptisé et confirmé. Ce 
petit saint au Ciel se plaira à exaucer 
les prières de son père. 

Armel de Charette sera muté pour 
devenir chef d’État-major à 
l’ENSAAT à Dinan, ville qui 
deviendra son lieu de résidence. Je 

n’insiste pas sur sa carrière militaire qui 
sera évoquée après la messe. Je vais plutôt 
me concentrer sur deux aspects de sa 
personnalité. 

Tout d’abord, Armel de Charette fut un 
apôtre au zèle infatigable. Le catholicisme 
était dans son ADN, comme on dit 
aujourd’hui. 

Armel de Charette était membre de 
plusieurs œuvres : 

Il était membre du Tiers-Ordre de la 
Fraternité Saint-Pie X qui requiert la 
méditation ou l’assistance à la messe 
quotidienne et une retraite spirituelle au 
moins tous les deux ans. Quant à la 
méditation et la messe quotidiennes, lui et 
son épouse y étaient fidèles. Ils venaient 
pour cela dans cette chapelle tous les 
matins vers 6h45.  

En ce qui concerne la retraite, Armel de 
Charette en faisait davantage que la règle 
n’en demandait puisqu’il suivait une 
retraite par an, remplissant sa voiture de 
retraitants, privilégiant tout spécialement 
les nouveaux. Il aimait aller à Caussade 
pour ses retraites de saint Ignace, chez le 
père Marziac, avec qui il fonda la société 
des anciens retraitants. 

Armel de Charette était aussi cordigère de 
saint François sous le nom de frère 
Léonard-Philomène. 

Il était membre de la Légion de Marie, une 
œuvre apostolique mariale plutôt 
exigeante : jusqu’à ces derniers mois, il se 
montra un membre assidu, distribuant des 
médailles miraculeuses dans les hôpitaux 
qu’il fréquenta ou faisant prier le personnel 
catholique, comme un anesthésiste avec 
qui il récita quelques Ave Maria pendant 
que le docteur surveillait sa seringue. 

Il participait aussi au pèlerinage du Sacré-

Cœur de Chartres à Paris. Ayant une 
grande dévotion pour le Sacré-Cœur, il 
avait demandé au supérieur du district de 
France de nommer ainsi le pèlerinage. 
Chef de la région Bretagne Nord pendant 
plusieurs années, il arpentait plusieurs fois 
par jour la colonne pour galvaniser ses 
troupes alors qu’il souffrait des jambes. Le 
dernier jour, il s’habillait en breton et la 
colonne de Bretagne arrivait à Montmartre 
au son de la cornemuse. 

En plus du Sacré-Cœur, Armel de Charette 
avait une dévotion toute particulière pour 
sainte Philomène. C’est lui qui rapporta de 
Caussade et restaura la statue qui se trouve 
à l’entrée de la chapelle. 
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Parmi ses autres dévotions, son choix 
se portait aux âmes privilégiées de la 
famille : Anne de Guigné dont la mère 
était une Charette, Anglèze de 
Sagazan à qui apparut la Sainte Vierge 
en 1515 à Garaison près de Tarbes (la 
mère d’Armel de Charette était une 
Sagazan) , Auguste et Victorine le 
Segretain du Patis, deux enfants morts 
en odeur de sainteté fin XIXe, et Anne
-Gabrielle Caron, une petite nièce 
morte aussi en odeur de sainteté à 
l’âge de 8 ans en 2010. 

La prière du chapelet n’était pas 
négligée puisqu’Armel de Charette 
récitait trois rosaires par jour au cours 
de sa maladie. 

Voilà pour vous donner une petite idée 
de l’aspect religieux de la personnalité 
d’Armel de Charette. 

Il y a un deuxième aspect qui est aussi 
très caractéristique de sa personnalité : 
Armel de Charette était un aristocrate ; 
un aristocrate tel qu’on le conçoit. Si 
les nobles avaient été comme lui au 
XVIIIe siècle, il n’y aurait pas eu de 
Révolution et il y aurait encore le roi à 
Versailles. Armel de Charette avait 
hérité d’un nom, il s’en est montré 
digne. Il a conservé et transmis 
fidèlement l’héritage spirituel et 
familial qu’il avait reçu.  

Cette fidélité se manifesta notamment 
par la fierté qu’il éprouvait à 
appartenir aux descendants des 
zouaves pontificaux dont il était le 
président d’honneur. Les zouaves 
pontificaux furent un corps armé 
constitué notamment par des nobles 
français pour défendre le pape Pie IX 
contre la révolution en Italie. Il fut 
ému de rencontrer, lors d’une visite à 
Rome avec le président des zouaves en 
exercice, le pape Benoît XVI qui lui 
remit en mains propres un chapelet 
avec la recommandation de prier pour 
lui. 

En se documentant sur Armel de 
Charette, on se demande comment il a 
pu faire tant de choses dans sa vie. 
C’est l’effet de la promesse de Notre-

Seigneur à saint Pierre : « Pierre se 
prit à lui dire : "voici que nous avons 
tout quitté pour vous suivre." Jésus 
répondit : "Je vous le dis en vérité, nul 
n'aura quitté maison, ou frères, ou 
sœurs, ou père, ou mère, ou enfants, 
ou champs, à cause de moi et à cause 
de l'Évangile, qui ne reçoive le 
centuple maintenant, en ce temps-ci 

(...) et, dans le siècle à venir, la vie 
éternelle. » (Mc X, 28-30). 

Jésus récompense ceux qui se 
dévouent à son service déjà dans ce 
monde, au centuple. Là réside le secret 
d’une vie si riche et si féconde. 

On dit que derrière chaque grand 
homme, il y a une femme. C’est un 
adage qui est confirmé présentement. 
Sans sa chère amie, la compagne de sa 
vie, son épouse, Marie-Cécile, Armel 
de Charette n’aurait pu accomplir tout 
ce qu’il a accompli. Tous deux avaient 
le même idéal, le même zèle. Voir tous 
leurs enfants et petits enfants être 
fidèles à leur exemple est d’un 
extrême réconfort. « On reconnaît 
l’arbre à ses fruits, dit Notre-Seigneur 
(Mt XII, 33) », voilà un beau motif 
d’actions de grâces. 

Sur les tombes, on voit parfois écrits 
ces mots : « les années passent, le 
souvenir reste ». La réalité est plus 
forte. Céline Martin, la sœur de sainte 
Thérèse de l’Enfant-Jésus, était très 
unie à sa sœur ; si unie qu’elles se 
disaient être une âme dans deux corps.  

Quand sainte Thérèse mourut, Céline, 
qui était religieuse aussi, dans le même 
carmel, fut profondément attristée et 
pourtant, très vite, elle se rendit 
compte de quelque chose d’inattendu 
qu’elle révèle dans ses mémoires : 

« A partir du moment où elle [sa sœur 
Thérèse] me quitta, jamais nous 
n’avons été plus unies. C’était comme 
une continuelle présence, un colloque 
perpétuel et je la possédais bien 
davantage que lorsqu’elle était sur la 
terre où sa présence sensible ne me 
donnait qu’une union caduque, 
misérable, entravée par mille peines 
(2). » 

Cette même grâce d’union avec votre 
défunt est ce que je vous souhaite, 
Chère Madame de Charette, à vous, et 
à tous vos enfants. Ainsi soit-il. 

Abbé Fabrice Loschi, 
Prieur 

(1) Geneviève Chastenet, 
Marie-Louise, l’otage de 
Napoléon, Editions 
Perrin, 2005 

 

(2) Céline Martin, 
Histoire d’un tison 
arraché au feu, Editions 
du Carmel, 2022 

Chapelle du Sacré-Coeur à Lanvallay – 8 avril 2022 
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Chronique  

Consécration au Sacré Coeur de Jésus 

Consécration au Coeur Immaculé de Marie 

Mlle Lagane et Nicolas Linot, quant à eux, choisirent de consacrer leurs 
cabinets respectifs au Cœur Immaculé de Marie. Notre-Dame aussi s’entend en 
affaires, elle l’a montré maintes fois par ses interventions dans l’histoire des 
hommes. C’est le 25 mars, jour de l’Annonciation, que le contrat officiel de 

cession de leur outil de 
travail à la TS Vierge 
Marie a été signé en 
présence de M. le prieur.   

Plus d’informations sur 
www.tonavenir.net 

En affaires, il convient de bien choisir ses partenaires. Quand 
l’un d’eux se trouve être le Sacré Cœur de Jésus, on ne peut rêver 
mieux. M. Frédéric Sohier, patron de Bati Flamme à Taden, con-
sacra son entreprise au Sacré Cœur le 23 mars 2022 en présence 
de M. l’abbé Delestre qui bénit aussi les locaux.  
Par cette consécration, en fait, le vrai patron devient Notre-

Seigneur Jésus-Christ, Monsieur Sohier n’étant plus que le gérant 
de l’entreprise qu’il devra administrer au nom du nouveau chef, 
source d’obligations pour lui, et de bénédictions en retour. 
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Une nouvelle chambre pour l’évêque ou le supérieur en visite 

Une équipe de fidèles dévoués (et compétents !) sous la direction de M. 
Webre passa plusieurs heures par jour pendant bien deux semaines à 
rafraîchir la chambre de l’évêque qui en avait bien besoin. Le résultat est 
magnifique. Cette pièce qui était la plus délabrée est devenue la plus belle 
du prieuré. Elle fut prête juste à temps pour la visite de M. l’abbé de Jorna 
qui put l’étrenner le samedi 9 avril. Notre Supérieur de District se montra 
très satisfait de la transformation. Devant un si beau travail, certaine voix 
ecclésiastique du prieuré s’éleva pour suggérer que le même travail 
s’accomplît pour les autres pièces au rythme de une par an : la rançon du 
succès pour notre équipe !  

Les Routiers sont sympas 

M. Chauvet et son fils Rémi, qui 
s’occupent d’ordinaire de la coupe de 
bois hebdomadaire qui alimente notre 
poêle, ont eu une aide exceptionnelle ce 
samedi 9 avril de la part des routiers de 
la troupe du prieuré qui décidèrent de 
faire bénéficier notre bûcher de 
l’accomplissement de leur grande BA. 
Qu’ils en soient chaleureusement 
remerciés. 
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Dimanche des Rameaux au prieuré 

Fraternité scoute 

Le prieuré de Lanvallay va-t-il devenir une plaque tournante du scoutisme ? Après notre propre week-end scout qui se 
finit le dimanche 10 avril avec la messe des Rameaux, une troupe de Guides appartenant aux Scouts Unitaires de 
France arriva ce même jour à 20 heures à vélo de Rennes pour passer la nuit dans nos communs avant de reprendre 
la route lundi matin 11 avril pour Saint-Malo. 

Dimanche 10 avril, Monsieur l’abbé Benoît de Jorna célébra la cérémonie des Rameaux comprenant la bénédiction 
des lauriers et du buis, leur distribution aux fidèles, la procession et la messe au cours de laquelle fut chanté le chant 
de la Passion selon Saint Matthieu. Quelque 500 fidèles participèrent à cette belle cérémonie en l’honneur du Christ-
Roi. 
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Carpaccio de Saint-Jacques et sa chantilly 

10 cl d’huile olive 
Le jus et le zeste 

finement râpé d’un 
citron vert 

12 noix de Saint-Jacques crues 

15 cl de crème fraîche entière liquide 

150 g de mascarpone 

Quelques feuilles de pensées 

comestibles ou autres fleurs. 

 

Dans un bol, mélangez le jus de 

citron vert avec l’huile d’olive. 
 

Avec un couteau bien aiguisé, 

découpez les noix de Saint-Jacques 

en fines rondelles.  

Disposez les rondelles de Saint-

Jacques à plat sur les assiettes en 

les faisant joliment se chevaucher. 

 

Versez le mélange citron vert et 

huile d'olive sur les Saint-Jacques 

puis placez au réfrigérateur 

pendant 30 minutes. 

 

Fouettez la crème fraîche avec le 

mascarpone pour obtenir une 

chantilly bien ferme. Ajoutez-y 

quelques épices : pour ma part, j’ai 
choisi le piment d’Espelette et la 
cardamome.  

 

Garnissez une poche à douille  

avec et réservez au frais.  

 

Au moment de servir, disposez la 

chantilly au centre de chaque 

assiette. 

Un nouveau tracteur  Un nouveau tableau électr ique Un nouvel arrivant 

Lundi 11 avril, notre nouveau tracteur a été livré. 
Il remplace les deux tondeuses qui étaient bien 
fatiguées. Il pourra aussi servir à fendre le bois et 
à d’autres besoins de la propriété. 
Mercredi 13 avril, Efflam et Jean se sont lancés 
dans une aventure qu’ils n’imaginaient pas si chronophage. Ce ne sont pas moins de 18 
heures qui furent nécessaires à nos électriciens pour refaire le tableau électrique de la 
chapelle. Ce travail était requis depuis la surchauffe due aux « grille-pains » au cours de la 
messe de Minuit. Maintenant, les risques sont moindres et l’allumage des lumières et du 
chauffage plus aisé. Un grand merci à nos experts ! 

Un nouveau baptisé 
Au cours de la Veillée pascale, le 
samedi 16 avril, dans la chapelle de 
Rennes, M. l’abbé Guyon a eu le 

privilège de baptiser Michaël, un 
jeune adulte. La  fille de ce 

nouveau catholique assista au 
baptême de papa et ne rêve désormais 
que de le suivre dans son parcours 
spirituel. 

Ce même mercredi 13 avril, 
Luckshane Perera atterrissait à 
Roissy en provenance de Colombo 
dans l’ancienne Ceylan, pour une 
autre destination : Chemin de 
Beauvais, Lanvallay. Ce bon jeune 
homme a six mois pour apprendre 
le français avec nous avant d’entrer 
au séminaire de Flavigny en 
octobre.  

Lundi de Pâques 18 avril, le prieuré 
accueillit pour les vacances de 
Pâques, Monsieur l’abbé Elvis 
Muthoni, séminariste de première 
année à Flavigny, originaire de 
Nairobi au Kenya. 

Un autre  

nouvel arrivant 
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Rosaire de Fatima 

Tous les 13 du mois :  
à Saint-Malo  

Rosaire à 10h30 (sauf dimanches et fêtes 
d’obligation, alors :  14h30).  

à Lanvallay 

Rosaire à 10h00 (sauf dimanches et fêtes 
d’obligation, alors :  16h30). 

Prochain rosaire : Dimanche 13 mai 

Carnet paroissial 
 

Ont été régénérés par l’eau sainte du baptême : 
 

Jeanne C, le 2 avril à Rennes 

 

Michael G, le 16 avril à Rennes 

 

Maximilien et Mathilde de la P, le 24 avril à Rennes 

 

Aymerick A, le 24 avril à Lanvallay 

 

Ont reçu Jésus dans la Sainte-Eucharistie pour la 
première fois :  

 

Victor B, le 3 avril à Lanvallay 

 

Augustin G, le 3 avril à Lanvallay 

 

Michael G le 16 avril à Rennes 

 

Edith A, le 17 avril à Lanvallay 

 

Paola C, le 17 avril à Lanvallay 

 

Gabin V, le 17 avril à Saint-Malo 

 

Victoria B, le 17 avril à Saint-Malo 

 

Auguste C, le 18 avril à Lanvallay 

 

Emmanuelle B, le 24 avril à Lanvallay 

 

Maylis C, le 24 avril à Saint-Malo 

 

Ont été honorés de la sépulture ecclésiastique : 
 

Le Lieutenant-Colonel Armel de Charette de la Contrie 
(84 ans), le 8 avril à Lanvallay 

 

Mme Madeleine de la B (102 ans), le 26 avril à Lanvallay 

Activités paroissiales 

Honoraires 

 

Messe : 18 euros - neuvaine : 180 euros - trentain : 720 euros 

(pour les messes, s’adresser au prêtre individuellement) 
 

Baptême : 50 euros - Mariage : 250 euros - Enterrement : 180 euros 

Ventes au profit de l’Atelier du 
Cœur Immaculé de Marie 

 

Vente de gâteaux et de muguet :  
1er mai sur Lanvallay 

8 mai sur Saint Malo 

Chapelets continus 

1/2 heure de chapelet pouvant être récité chez soi.      
Lanvallay : lundi 9 mai de 0 à 24 heures 

Saint-Malo : mardi 10 mai de 0 à 24 heures  
Rennes : jeudi 19 mai de 0 à 24 heures  

S’inscrire sur les feuilles à l’entrée des chapelles 

Chap. du Sacré-Coeur 

Lanvallay 

Avenue de Beauvais 

22100 Lanvallay 

 

Dim. messe à 8h - 9h15 
et 10h30 

Chap. Ste Anne 

Saint-Malo 

52 rue Jean XXIII 
35400 Saint-Malo 

 

Dim. messe à 8h30 et 
10h 

Chap. St Pierre St Paul 
Rennes 

44 rue du Manoir de 
Servigné - 35000 

Rennes 

 

Dim. messe à 8h30 et 
10h00 

Chap. St Hilaire 

Saint-Brieuc 

48 rue de Brocéliande 

22000 Saint-Brieuc 

 

Dim. messe à 10h00  

Aumôn. Cours Ste 
Anne - Kernabat 

Plouisy 

22200 Guingamp 

 

Dim. messe à 10h00 

Communions solennelles à Lanvallay  
 

Dimanche 12 juin à 10h30. 
Récollection la veille. 

Consécration au 
Cœur Immaculé de 

Marie 

Saint-Brieuc : 1er mai 
après la messe de 10 

heures 

Lanvallay :  8 mai 
après la messe de 

10h30 

Acies de la Légion de Marie  
Dimanche 15 mai à Lanvallay 

9h30 : réunion des membres 
actifs uniquement (sans le 
chapelet) 
10h30 : messe 

12h30 : repas tiré du sac avec 
les membres priants 

14h : Tessera suivi d'une 
présentation des actions (par les 
membres actifs) 
15h : Allocution de Monsieur 
l'abbé Loschi 
16 h : Chapelet 
16h30 : Petit goûter et échange  


